
26 – Quatre polissons 

Mélanie a préparé un pique-nique. Elle est partie 

pour appeler Rachid et Pascale. 

Alors quatre polissons sont arrivés. 

« A moi le rôti, a dit le renard. 

- A moi le melon, a dit le corbeau. 

- A moi le poisson, a dit le canard. 

- A moi la nappe, a dit le mouton.  

- Vous n’aurez que des coups de bâton ! » a dit 

Gafi. 

Ce petit  

polisson a cassé 

la vitre : il sera 

puni ! 

 

Le renard parle 

au corbeau. 

 

Voilà un 

bâton de 

pluie. 

 

 

27 – L’avion de Pascale 

Pascale a fabriqué un petit avion. Elle dit à ses amis : 

« Montez sur le balcon avec moi, nous allons le faire 

voler ! » 

Pascale met le contact… l’avion ronronne. Il monte, 

il fait des tonneaux, Pascale est ravie. 

Mais tout à coup, l’avion tombe et va s’écraser contre 

une vitrine. 

« Ce n’est rien, dit Pascale. Je vais vite le réparer 

avec des clous et de la colle. » 

La vitrine du 

boucher est 

cassée. 

 

Ils sont tous sur le 

balcon. 

 

Le chat 

ronronne sur 

son tabouret. 

 

 

 



28 – La tenue de ski d’Arthur 

« Salut, Mélanie ! Tu as vu ma tenue de ski ? Je 

suis un as des pistes. Je sais faire du slalom et 

aussi sauter sur des bosses ! » dit Arthur. 

Mais que se passe-t-il ? Que fait Pacha ? 

« Il a vu des souris ! dit Mélanie. 

- Des souris ? s’écrie Arthur. 

- Oui, là, sur ta tenue de ski ! » 

Arthur recule, trop tard ! Pacha a sauté sur sa belle  

tenue de ski. 

C’est une très 

belle tenue de 

ski. 

 

Ce chat poursuit 

une souris. 

 

 

Il fait du ski 

sur des 

bosses. 

 

 

 

29 – On scie le platane 

 On va couper le beau platane de la place pour 

construire un parking. Le bûcheron arrive avec sa 

tronçonneuse. 

« S’il te plaît, ne scie pas ce platane, c’est notre arbre 

pour jouer ! » 

Le bûcheron n’écoute pas et il attrape sa 

tronçonneuse : impossible de la soulever… 

« Après tout, ce platane est très bien à sa place », dit 

le bûcheron. 

« Bravo Gafi, tu as sauvé notre arbre ! » 

Le bûcheron  a 

scié un arbre avec 

sa tronçonneuse. 

 

Il y a un platane 

sur la place. 

 

 

Les enfants 

sont tous assis 

à leur place. 

 

 



30 – Un match de boxe 

 Pacha le chat a une petite tache blanche au-dessus du 

nez. Un méchant matou se moque de lui. Pacha lui 

crie : « Approche un peu, si tu es un chat ! » 

Les deux chats se battent : c’est un vrai match de 

boxe. Le matou tire les moustaches de Pacha, alors il 

se fâche. Le méchant matou se sauve. 

« Ah mais ! dit Pacha, on ne touche pas à mes 

moustaches ! » 

C’est un match de 

boxe. 

 

Le chat a une tache 

blanche sous le 

cou. 

 

Il a de belles 

moustaches 

blanches. 

 

 

 

31 – Prêts ? Partez ! 

 Arthur et ses amis vont faire la course avec des autos 

à pédales. Mais Arthur a triché : il a mis un moteur à 

son auto. Les autos sont à l’arrêt. 

« Prêts ? Partez ! » Le départ est donné. Pascale est la 

première. Au quatrième tour, Arthur passe en tête. 

Rachid s’arrête près de la rivière car son pneu est 

crevé. Maintenant, Arthur accélère, mais tout à coup, 

juste avant l’arrivée, il ne va plus aussi vite. Tous ses 

amis rient : Gafi est derrière l’auto d’Arthur. C’est 

Pascale qui arrive la première, et Arthur fait la tête. 

Ce sont les trois 

premières autos. 

 

Le cheval s’est 

arrêté près de la 

rivière. 

 

Ils accélèrent 

tout près de 

l’arrivée. 

 

 



32 – Le palais de Mélanie (1) 

 Mélanie est une reine. Elle a un palais génial. Les 

briques sont des éclairs au chocolat, et si on ouvre les 

robinets, il coule du sirop. Elle se promène dans son 

palais. Tout à coup un bruit la fait sursauter. Elle 

tombe nez à nez avec un monstre vert. Mélanie crie 

« Au secours ! » mais personne ne lui répond. Le 

monstre s’attaque déjà au palais. Une tête croque les 

portes. Une tête avale les murs. Les deux autres 

dévorent même les lits et les tapis…           (à suivre) 

C’est un très beau 

palais. 

 

Il dévore un éclair 

au chocolat. 

 

C’est un 

monstre vert à 

trois têtes. 

 

33 – Le palais de Mélanie (2) 

 Mélanie court, mais le monstre vert la poursuit toujours. 

Il continue d’avaler tout ce qu’il trouve : les tabourets et 

même les rideaux violets. Mélanie a de plus en plus peur. 

Elle se cache dans une armure, mais l’armure est en 

caramel. Le monstre, attiré par le sucre, lèche déjà le 

casque et il met sa patte sur l’épaule de Mélanie. « Au 

secours, Gafi ! » 

Mais la patte secoue encore plus Mélanie… qui se 

réveille. Gafi est là, à côté de son lit. C’est lui qui la 

secouait. Il lui dit : 

« Voilà un caramel pour te consoler de ton mauvais rêve. 

-Ah non ! répond Mélanie. J’en ai assez du caramel ! » 

Cette maison a 

des volets violets. 

 

J’aime les éclairs 

au caramel. 

 

Il y a un paquet 

à côté de ce 

tabouret. 

 



 


